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La messe conventuelle est 

animée par de nombreux 

amis musiciens qui lui offrent 

ensuite une soirée-concert 

sur la mosaïque à l’entrée de 

la grande salle du Collège. Le 

Père-Abbé préside la messe 

du samedi matin, avec la 

participation de nombreux 

membres de sa famille, amis 

et musiciens. Au terme du re-

pas de fête servi au réfectoire 

abbatial, M. georges-Albert 

Barman vient lui adresser des 

vœux chaleureux au nom de 

la ville. Deux mois plus tard, 

le 14 juin, l’Ensemble vocal 

de Saint-Maurice, sous la di-

rection de M. Pascal Crittin, 

en l’église Saint-Sigismond, 

marquera cet anniversaire 

en interprétant des pièces de 

musique sacrée du xxe siècle, 

dont quelques-unes des com-

positions de notre confrère.

Jeudi 10 avril

De bon matin, après une priè-

re à la basilique, un groupe 

d’une trentaine de pèlerins 

partent pour une nouvelle 

étape de la via francigena 

en direction de Cantorbéry : 

guidés et accompagnés spiri-

tuellement par le Père-Abbé, 

ils feront à pied un parcours 

de Besançon à la région de 

Troyes, prenant pour thème 

de méditation : « les patriar-

ches ».

Vendredi 11 avril

L’expérience de la « nuit des 

couvents » inaugurée depuis 

quelques années dans toute la 

Suisse à l’occasion de la Jour-

née mondiale de prière pour 

les vocations se renouvelle. 

De nombreux laïcs, après 

avoir participé aux vêpres et 

à la messe conventuelle, par-

tagent notre repas du soir ; 

après un temps de convivia-

lité et d’échanges, ils vont 

chanter les Complies chez les 

sœurs de Saint-Augustin.

Mardi 15 avril

Le soir après l’office, panne 

d’ascenseur : sept confrères 

restent enfermés dans cette 

cage pendant une vingtaine 

de minutes, malgré l’appel 

d’alarme… Cette panne oblige 

les confrères âgés à prendre 

les escaliers. Le lendemain, 

M. Marcel Heimo glisse dans 

03
Le chanoine Marius Pasquier a été bien fêté pour ses 90 ans ! Page de 
gauche : lors de son toast au terme du repas de fête à l’Abbaye le samedi 
5 avril, entouré de sœur Anne-Béatrice, de l’abbé Jean-Jacques Martin, 
du Père-Abbé et de sa nièce, petite-sœur Marie-Noël. Ci-dessus, après le 
message du président de Saint-Maurice, au moment du café. Plus bas, la 
belle affiche du concert offert par l’Ensemble vocal à son fondateur. 

Le Nouvelliste a consacré pres-
que une pleine page à la Nuit des 
couvents pour laquelle l’Abbaye a 
ouvert ses portes l’espace d’une 
soirée.

Chronique de l’Abbaye

voici quelques échos, avec sans doute pas mal 

d’omissions, de ce que nous avons vécu ces derniers 

mois, de Pâques à la toussaint 2008.

Vendredi 28 mars

Comme chaque année durant 

la semaine de Pâques, tous 

les confrères se réunissent 

à l’Abbaye pour un Chapitre 

général. Le printemps qui 

arrive donne au Père-Abbé 

l’occasion de nous parler de 

l’espérance : ne craignons pas 

de semer, malgré les condi-

tions difficiles ; les graines, à 

l’heure de Dieu, germeront, 

porteront du fruit. Le procu-

reur franco Bernasconi fait 

ensuite un rapport concer-

nant les questions matériel-

les, puis on délibère sur la vie 

communautaire et le jubilé 

de 2015.

Mardi 1er avril

Ce matin, une affiche inopi-

née nous alerte : toutes af-

faires cessantes, le chapitre 

claustral est convoqué de la 

part du vatican pour nom-

mer chanoine d’honneur le 

Président de la Confédéra-

tion : quelques confrères se 

laissent prendre à ce poisson 

d’avril !

Vendredi 4 avril

nous partageons avec joie 

l’action de grâce de M. Marius 

Pasquier qui fête son 90e an-

niversaire ; malgré une santé 

éprouvée, il continue à donner 

avec joie des cours de grégo-

rien à un groupe de chanteurs 

qu’il suit depuis longtemps, 

ainsi qu’à plusieurs jeunes. 
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a consacré dans les derniers 

Echos, un « exemple de coura-

ge et de sérénité à travers les 

joies et les peines de la vie » 

(ESM, n° 17, p. 39).

Mercredi 7 mai

fort sympathique journée de 

rencontre annuelle avec les 

confrères du grand-Saint-Ber-

nard à la maison de la Scierie 

du Pas à Troistorrents. M. Ca-

lixte Dubosson, qui y a passé 

son enfance, nous accueille 

en ces lieux rustiques. Une vi-

site commentée de la scierie 

nous fait admirer l’ingéniosi-

té avec laquelle les hommes, 

au début du siècle dernier, sa-

vaient avec des moyens très 

simples capter l’énergie du 

torrent et la transformer en 

force mécanique pour scier 

des pièces de bois de toute 

forme et de toute dimension. 

Après une bonne raclette et 

des échanges toujours fruc-

tueux entre nos deux commu-

nautés, la journée s’achève 

par une prière dans une pe-

tite chapelle qui domine la 

vallée.

Vendredi 9 mai

Depuis ce soir jusqu’à diman-

che matin, nous avons la ré-

collection abbatiale ; c’est un 

temps apprécié de prière et 

de silence où nous est pro-

posé un thème de réflexion : 

« la vie consacrée s’épanouit 

dans la vie commune » ; cela 

nous prépare à la Pentecôte. 

Cette fête prend bien son 

sens universel et mission-

naire : à la messe pontificale, 

plusieurs personnes font pro-

fession de foi, une vingtaine 

d’autres, venant de l’Ecole 

catholique d’Aigle, reçoivent 

le sacrement de confirmation, 

d’autres encore font leur pre-

mière communion.

Jeudi 22 mai

La messe de la fête-Dieu est 

présidée par l’abbé Jean-Jac-

ques Martin, vicaire épiscopal 

à neuchâtel, en l’absence du 

Père-Abbé qui est allé à Tunis 

avec M. Jean-Claude Crivelli 

pour continuer les travaux 

de la commission franco-

phone de liturgie. Quant à 

l’abbé Martin, fidèle ami de 

l’Abbaye qui assume depuis 

des années la présidence de 

la Semaine romande de mu-

sique et liturgie, on lui fait 

la surprise de lui annoncer 

qu’il a été nommé chanoine 

honoraire de l’Abbaye : il 

recevra le camail rouge lors 

de la prochaine « Semaine » 

liturgique.

A son retour de Tunisie, le 

Père-Abbé nous donne des 

nouvelles détaillées de son 

voyage sur les lieux où vécut 

saint Augustin, rapportant en-

tre autres des reproductions 

de mosaïques romaines des 

IIe-Ive siècles.

Samedi 31 mai

Les habitants du village 

d’Abondance célèbrent « 900 

ans d’histoire à l’Abbaye 

d’Abondance » avec l’inau-

La procession de la Fête-Dieu a été présidée par l’abbé Jean-Jacques 
Martin, vicaire épiscopal à Neuchâtel. Au moment du repas, il apprendra 
sa nomination au rang de chanoine honoraire de l’Abbaye.

05

Le 7 mai, pour leur traditionnelle journée de rencontre commune, les chanoines du Grand-Saint-Bernard et de 
Saint-Maurice sont intéressés par les explications de notre confrère Calixte Dubosson et de son frère Roger 
(en rouge sur la photo de droite) qui ont présenté la scierie de leur père au bord de la Vièze à Troistorrents. La 
journée de rencontre s’est poursuivie par un bel apéritif et une raclette.
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les marches, M. Pasquier 

cherche à le retenir dans sa 

chute, et les voilà tous deux 

qui tombent : ils s’en sortent 

avec des fractures qui les re-

tiennent à l’hôpital, le second 

jusqu’à trois mois ! Ce n’est là 

qu’un exemple de la fragilité 

humaine que beaucoup parmi 

nous éprouvent tout au long 

de l’année et sur laquelle il 

n’y a pas à s’étendre : ne fait-

elle pas partie de la croix, tou-

jours bénéfique quand on sait 

l’unir à celle du Sauveur ?

Dimanche 27 avril

Un concert donné à la basili-

que par le Chœur BIS de Lau-

sanne, la Chapelle vocale de 

Romainmôtier et l’Orchestre 

de Saint-Maurice, un magnifi-

que ensemble de chanteurs et 

de musiciens interprétant des 

pièces de Brahms et de Puc-

cini, est l’occasion de citer ces 

paroles du pape Benoît xvI 

dites récemment à l’occasion 

d’une audition précisément 

de Brahms : il souligne « la 

valeur spirituelle de l’art mu-

sical, appelé à infuser l’espé-

rance dans l’esprit humain si 

marqué et souvent blessé par 

la condition terrestre ».

Jeudi 1er mai

Le Prieur se rend à Paris 

pour participer au Jubilé 

du 900e anniversaire de la 

Congrégation des chanoines 

de Saint-victor ; la mémoire 

du fondateur de l’abbaye 

victorine à Paris, guillaume 

de Champeaux, est rappelée 

par une conférence. Les vê-

pres solennelles et une messe 

pontificale sont ensuite célé-

brées à notre-Dame de Paris. 

D’autres célébrations de ce 

jubilé auront lieu tout au long 

de l’année.

Pendant le mois de mai, mois 

de Marie, le nouvel horaire 

nous fait inaugurer cette 

pratique : aussitôt après l’of-

fice des lectures qui a lieu à 

20 heures, on se déplace dans 

la nef pour une petite célébra-

tion mariale devant la statue 

de la vierge : silence, chant, 

texte, dizaine de chapelet et 

bénédiction finale.

Vendredi 2 mai

Ce matin nous apprenons 

douloureusement la mort 

subite cette nuit de notre 

confrère Ignace farine. De-

puis plusieurs années sa san-

té s’était affaiblie, et il était 

rentré récemment à l’Abbaye 

après une vie de ministère 

en paroisse ; il gardait sa jeu-

nesse de cœur, son ouverture 

enthousiaste, son sens aposto-

lique. Son état s’était aggravé 

depuis quelques jours, et voi-

là que le Seigneur l’a appelé 

soudain à Lui. Il nous laisse le 

souvenir d’une âme de feu et, 

comme le rappelait le Père-

Abbé dans l’article qu’il lui 



a consacré dans les derniers 

Echos, un « exemple de coura-

ge et de sérénité à travers les 

joies et les peines de la vie » 

(ESM, n° 17, p. 39).

Mercredi 7 mai

fort sympathique journée de 

rencontre annuelle avec les 

confrères du grand-Saint-Ber-

nard à la maison de la Scierie 

du Pas à Troistorrents. M. Ca-

lixte Dubosson, qui y a passé 

son enfance, nous accueille 

en ces lieux rustiques. Une vi-

site commentée de la scierie 

nous fait admirer l’ingéniosi-

té avec laquelle les hommes, 

au début du siècle dernier, sa-

vaient avec des moyens très 

simples capter l’énergie du 

torrent et la transformer en 

force mécanique pour scier 

des pièces de bois de toute 

forme et de toute dimension. 

Après une bonne raclette et 

des échanges toujours fruc-

tueux entre nos deux commu-

nautés, la journée s’achève 

par une prière dans une pe-

tite chapelle qui domine la 

vallée.

Vendredi 9 mai

Depuis ce soir jusqu’à diman-

che matin, nous avons la ré-

collection abbatiale ; c’est un 

temps apprécié de prière et 

de silence où nous est pro-

posé un thème de réflexion : 

« la vie consacrée s’épanouit 

dans la vie commune » ; cela 

nous prépare à la Pentecôte. 

Cette fête prend bien son 

sens universel et mission-

naire : à la messe pontificale, 

plusieurs personnes font pro-

fession de foi, une vingtaine 

d’autres, venant de l’Ecole 

catholique d’Aigle, reçoivent 

le sacrement de confirmation, 

d’autres encore font leur pre-

mière communion.

Jeudi 22 mai

La messe de la fête-Dieu est 

présidée par l’abbé Jean-Jac-

ques Martin, vicaire épiscopal 

à neuchâtel, en l’absence du 

Père-Abbé qui est allé à Tunis 

avec M. Jean-Claude Crivelli 

pour continuer les travaux 

de la commission franco-

phone de liturgie. Quant à 

l’abbé Martin, fidèle ami de 

l’Abbaye qui assume depuis 

des années la présidence de 

la Semaine romande de mu-

sique et liturgie, on lui fait 

la surprise de lui annoncer 

qu’il a été nommé chanoine 

honoraire de l’Abbaye : il 

recevra le camail rouge lors 

de la prochaine « Semaine » 

liturgique.

A son retour de Tunisie, le 

Père-Abbé nous donne des 

nouvelles détaillées de son 

voyage sur les lieux où vécut 

saint Augustin, rapportant en-

tre autres des reproductions 

de mosaïques romaines des 

IIe-Ive siècles.

Samedi 31 mai

Les habitants du village 

d’Abondance célèbrent « 900 

ans d’histoire à l’Abbaye 

d’Abondance » avec l’inau-

La procession de la Fête-Dieu a été présidée par l’abbé Jean-Jacques 
Martin, vicaire épiscopal à Neuchâtel. Au moment du repas, il apprendra 
sa nomination au rang de chanoine honoraire de l’Abbaye.

05

les marches, M. Pasquier 

cherche à le retenir dans sa 

chute, et les voilà tous deux 

qui tombent : ils s’en sortent 

avec des fractures qui les re-

tiennent à l’hôpital, le second 

jusqu’à trois mois ! Ce n’est là 

qu’un exemple de la fragilité 

humaine que beaucoup parmi 

nous éprouvent tout au long 

de l’année et sur laquelle il 

n’y a pas à s’étendre : ne fait-

elle pas partie de la croix, tou-

jours bénéfique quand on sait 

l’unir à celle du Sauveur ?

Dimanche 27 avril

Un concert donné à la basili-

que par le Chœur BIS de Lau-

sanne, la Chapelle vocale de 

Romainmôtier et l’Orchestre 

de Saint-Maurice, un magnifi-

que ensemble de chanteurs et 

de musiciens interprétant des 

pièces de Brahms et de Puc-

cini, est l’occasion de citer ces 

paroles du pape Benoît xvI 

dites récemment à l’occasion 

d’une audition précisément 

de Brahms : il souligne « la 

valeur spirituelle de l’art mu-

sical, appelé à infuser l’espé-

rance dans l’esprit humain si 

marqué et souvent blessé par 

la condition terrestre ».

Jeudi 1er mai

Le Prieur se rend à Paris 

pour participer au Jubilé 

du 900e anniversaire de la 

Congrégation des chanoines 

de Saint-victor ; la mémoire 

du fondateur de l’abbaye 

victorine à Paris, guillaume 

de Champeaux, est rappelée 

par une conférence. Les vê-

pres solennelles et une messe 

pontificale sont ensuite célé-

brées à notre-Dame de Paris. 

D’autres célébrations de ce 

jubilé auront lieu tout au long 

de l’année.

Pendant le mois de mai, mois 

de Marie, le nouvel horaire 

nous fait inaugurer cette 

pratique : aussitôt après l’of-

fice des lectures qui a lieu à 

20 heures, on se déplace dans 

la nef pour une petite célébra-

tion mariale devant la statue 

de la vierge : silence, chant, 

texte, dizaine de chapelet et 

bénédiction finale.

Vendredi 2 mai

Ce matin nous apprenons 

douloureusement la mort 

subite cette nuit de notre 

confrère Ignace farine. De-

puis plusieurs années sa san-

té s’était affaiblie, et il était 

rentré récemment à l’Abbaye 

après une vie de ministère 

en paroisse ; il gardait sa jeu-

nesse de cœur, son ouverture 

enthousiaste, son sens aposto-

lique. Son état s’était aggravé 

depuis quelques jours, et voi-

là que le Seigneur l’a appelé 

soudain à Lui. Il nous laisse le 

souvenir d’une âme de feu et, 

comme le rappelait le Père-

Abbé dans l’article qu’il lui 

Le 7 mai, pour leur traditionnelle journée de rencontre commune, les chanoines du Grand-Saint-Bernard et de 
Saint-Maurice sont intéressés par les explications de notre confrère Calixte Dubosson et de son frère Roger 
(en rouge sur la photo de droite) qui ont présenté la scierie de leur père au bord de la Vièze à Troistorrents. La 
journée de rencontre s’est poursuivie par un bel apéritif et une raclette.

04



peut noter que l’abbé Innocent 

futi, qui avait quitté l’Abbaye 

en décembre dernier après un 

séjour de deux ans chez nous, 

nous a donné de ses nouvel-

les et nous remercie de l’aide 

apportée à la construction de 

son école dans le Bas-Congo : 

« Mes remerciements sincères 

du fond de mon cœur pour 

toute votre sympathie et vo-

tre aide dans la construction 

de notre école. »

Mercredi 4 juin

Surprise à midi de voir arriver 

un gâteau avec cinq bougies 

allumées : c’est une délicate 

attention de l’économe Domi-

nique gross, qui souligne les 

50 ans, les « cinq décades » 

de notre prieur Olivier Roduit 

fêté aujourd’hui.

Mercredi 25 juin

De retour à l’Abbaye pour un 

mois, M. Roland Jaquenoud 

toujours plein d’activité, de 

confiance et d’ardeur apostoli-

que, nous parle de son minis-

tère au Kazakhstan. Il repart 

le 4 juillet pour ce pays, d’où 

il nous écrira par la suite : 

« Cet été, il y a eu comme d’ha-

bitude le festival des jeunes 

d’Ozernoe et l’organisation de 

mon déménagement au Sémi-

naire… Je dois dire que si je 

suis très heureux de me re-

trouver dans l’enseignement 

à plein-temps, je n’ai pourtant 

pas quitté la paroisse sans un 

petit pincement au cœur. J’ai 

beaucoup aimé mes parois-

siens. Pendant l’année et de-

mie passée là-bas, nous avons 

eu la joie de voir la paroisse 

se développer humblement, 

mais avec constance, de bap-

tiser pas mal d’adultes qui 

tous continuent à pratiquer. 

Et puis, de babouchkas com-

me à Schchouchinsk, on n’en 

trouve nulle part ailleurs ! » Il 

faudrait citer toute cette lon-

gue missive au style souvent 

truculent et plein d’humour !

Semaine du 7 au 13 juillet

La Semaine romande de mu-

sique et de liturgie attire com-

me chaque année de nom-

breuses personnes de toute la 

Suisse romande. Les options 

très variées offertes aux se-

mainiers : chant choral, gré-

gorien, travail vocal, solfège, 

instruments, animation litur-

gique, peinture d’icônes, etc. 

Le mardi 8 juillet, au cours d’une des célébrations de la Semaine romande 
de musique et liturgie, le Père-Abbé a remis le camail à notre nouveau 
chanoine honoraire Jean-Jacques Martin.
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Le chanoine Joseph Geelen, curé de la paroisse Saint-Maurice en Vallée 
d’Abondance, le maire d’Abondance et le prieur de l’Abbaye de Saint-Mau-
rice au terme de la célébration qui a marqué les 900 ans d’histoire de vie 
religieuse à Abondance.
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guration d’une exposition De 

l’histoire à l’art : patrimoines 

sacrés en Vallée d’Abondance, 

exposition installée dans les 

anciens bâtiments conven-

tuels. nous ne connaissons 

pas les détails des débuts de 

cette abbaye de chanoines 

réguliers, mais un document 

de nos archives atteste que 

le 2 mai 1108, le comte Amé-

dée III de Savoie a reconnu la 

donation par Saint-Maurice 

du val d’Abondance au prieu-

ré canonial qui deviendra 

abbaye vers 1140. Invité par 

le curé du lieu, le chanoine 

Joseph geelen, M. le prieur 

Olivier Roduit a présidé une 

messe festive marquant cet 

anniversaire religieux dans 

l’église abbatiale fraîche-

ment restaurée. Au terme de 

la célébration, M. le prieur a 

offert au maire d’Abondance, 

M. Paul girard-Despraulex, le 

fac-similé d’un traité d’asso-

ciation fraternelle entre les 

Abbayes de Saint-Maurice et 

d’Abondance passé en 1156. 

La fête s’est poursuivie le len-

demain avec un grand mar-

ché artisanal et un concert.

Dimanche 1er juin

Pour la septième fois, des 

chrétiens d’Afrique vivant en 

Suisse viennent à Saint-Mau-

rice vénérer les saints mar-

tyrs de leur continent dont les 

reliques sont déposées dans 

une châsse de notre basili-

que. Arrivés en grand nom-

bre (une foule évaluée à 600 

personnes !), ils commencent 

leur pèlerinage à vérolliez 

et se rendent ensuite dans 

notre église et autour du mo-

nastère, créant une ambiance 

festive bien africaine. Leçon 

de jeunesse, d’enthousiasme 

et aussi, pour nous, rappel de 

nos origines : c’est de Thèbes 

en Egypte en effet que sont ve-

nus saint Maurice et ses com-

pagnons, c’est à saint Antoine 

et aux pères du désert que 

remonte la tradition monasti-

que répandue par Cassien en 

Occident et diffusée jusqu’à 

Agaune. Autant de faits — et 

il faut ajouter le souvenir de 

saint Augustin — qui nous 

mettent en communion avec 

l’Eglise d’Afrique et nous invi-

tent à être solidaires dans la 

prière de ses épreuves et de 

ses espoirs.

Dans ce contexte africain, on 



peut noter que l’abbé Innocent 
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Semaine du 21 au 26 juillet

notre retraite annuelle est 

un temps de ressourcement 

spirituel dans le silence de la 

prière, la réflexion, l’écoute 

de la Parole de Dieu. Celle-ci 

nous est donnée par le Père 

guy Dermond, sdb, qui prê-

che notre retraite annuelle. 

En fidèle Salésien qu’il est, il 

met l’accent sur l’éducation 

de la jeunesse, dont il a une 

grande expérience ; en même 

temps, il appuie ses instruc-

tions sur une base biblique, 

en les centrant sur les six 

jours de la création selon la 

genèse, à partir du texte hé-

breu qu’il connaît fort bien.

Samedi, après la messe qui 

conclut la retraite, nous fêtons 

nos deux jubilaires, MM. Mar-

cel Dreier et Marius Pasquier, 

qui tous deux ont 65 ans de 

sacerdoce.

Mercredi 6 août

Après ce temps 

fort de la retraite, 

la bienfaisante 

détente de l’été 

est marquée par 

une journée au 

chalet des giet-

tes : une vingtai-

ne de confrères, 

auxquels se joi-

gnent plusieurs 

prêtres africains 

et indiens de pas-

sage, y montent 

(beau symbole en 

ce jour de la Transfiguration !) 

et y passent d’agréables mo-

ments dans la beauté et la 

fraîcheur de la montagne.

Mardi 12 août

nous apprenons avec peine 

le décès à Lucerne d’un ami 

de l’Abbaye, le chanoine Jus-

tin froidevaux, 

âgé de 90 ans. 

Jurassien, il avait 

commencé ses 

études au collège 

Saint-Charles de 

Porrentruy et les 

avait terminées 

par la maturité 

à Saint-Maurice. 

Après de nom-

breuses années 

Le chanoine Justin Froidevaux est décédé à Lucerne le 
12 août 2008. Le voici à côté de la cloche dont il est le 
parrain, Justin, la plus grande des nouvelles cloches du 
carillon de l’Abbaye.

Au terme de la retraite communautaire, les cha-
noines Dreier et Pasquier ont été fêtés pour leurs 
65 ans d’ordination.

de ministère dans le Jura (à 

Moutier, au noirmont, à Mié-

court et à Saint-Imier), il avait 

été nommé directeur de la 

Mission catholique française 

à Lucerne puis chanoine de 

la Collégiale Sankt Leodegar 

à Lucerne. Il revenait volon-

tiers à l’Abbaye, en particulier 

lors des retraites annuelles 

et témoigna de son attache-

ment à notre communauté 

par un don généreux qui fut 

l’origine du grand carillon de 

notre Basilique, inauguré en 

2004. La plus grande des 45 

nouvelles cloches du carillon 

porte d’ailleurs son nom et 

nous rappellera toujours son 

souvenir.

09Lors de notre rencontre aux Giettes : qu’est-ce qui peut passionner à ce 
point Jean Scarcella, au point de l’empêcher de terminer sa raclette ?

08

sont toutes ordonnées à une 

formation chrétienne dont 

la célébration liturgique est 

un acte essentiel : « la visée 

fondamentale de la SRML, 

bien que musicale, se veut 

avant tout liturgique » est-il 

dit dans la présentation du 

programme. Mardi, on remet 

le camail de chanoine à l’abbé 

Jean-Jacques Martin, prési-

dent de la SRML, et samedi 

les participants à la session 

animent une célébration ves-

pérale au cours de laquelle a 

lieu la bénédiction des icônes 

peintes ces jours, suivie d’une 

procession.

Mercredi 16 juillet

C’est une joie d’accueillir dans 

la communauté un nouveau 

postulant, Pascal Ortelli, de 

Monthey ; il se joint à Arlindo 

Matias ferreira et tous deux 

sont initiés à la vie religieuse 

par M. Olivier Roduit, Père-

Maître ; quelques confrères 

leur donnent aussi un ensei-

gnement, et ils vont deux fois 

par semaine à fribourg, par-

ticipant à la formation don-

née dans le cadre de l’année 

de discernement récemment 

créée par les diocèses de Suis-

se romande. Ils rendent aussi 

avec beaucoup d’attention et 

de fidélité des services à la 

communauté, spécialement 

pour les célébrations litur-

giques et leur préparation, 

déchargeant frère Serge qui 

malgré tout son dévouement 

commence à sentir l’âge. Que 

le Seigneur leur donne de 

répondre généreusement et 

joyeusement à son appel et 

qu’il suscite encore d’autres 

vocations !

Dimanche 20 juillet

La messe conventuelle est 

célébrée à vérolliez avec 

des jeunes de toute la Suisse 

romande qui ont participé 

dès jeudi au rassemblement 

Théomania : une manifesta-

tion pleine de chaleur et d’en-

thousiasme organisée à l’oc-

casion des JMJ pour prier en 

union avec ceux qui ont pu 

se rendre en Australie avec 

le pape.

Au début de chaque conférence de 
notre retraite animée par le Père 
Guy Dermond, M. Scarcella nous 
fait répéter quelques chants pour 
nos offices.
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ainsi que le veulent les dispo-

sitions cantonales. Cela nous 

oblige à célébrer la fête de 

saint Augustin le 28 très dis-

crètement, mais néanmoins 

fraternellement et avec fer-

veur, en union avec tous les 

confrères de l’Ordre canonial.

Dimanche 31 août

Après de longues années en 

paroisses, M. Roger Donnet-

Monay revient vivre en com-

munauté à l’Abbaye. Il n’y 

a vécu que les années de sa 

formation, le changement est 

donc grand, mais il s’est vite 

senti à l’aise et on apprécie sa 

simplicité, sa jovialité, sa fidé-

lité à la liturgie et sa disponi-

bilité pour divers ministères, 

dont celui du foyer Saint-Jac-

ques. A Salvan, la dernière 

paroisse dont il était curé, il 

a été remplacé par M. guy 

Luisier, qui y sera introduit 

officiellement à la fin septem-

bre ; les fidèles manifesteront 

alors leur reconnaissance à 

leur ancien curé.

Mercredi 17 septembre

Un jeune prêtre africain, du 

Burkina faso, l’abbé Mathieu 

Sama, rentre aujourd’hui 

dans son pays natal après un 

séjour de deux mois, au cours 

duquel il a travaillé à une 

thèse de théologie morale. Il 

en a profité pour élargir sa 

bibliographie et rencontrer 

plusieurs professeurs ensei-

gnant en Suisse. Son évêque 

nous écrira quelques semai-

nes plus tard pour nous re-

mercier chaleureusement, et 

lui-même en fera autant en 

décembre.

Jeudi 18 septembre

Une vingtaine de moniteurs 

et monitrices des maisons 

d’accueil des toxicomanes des 

Rives du Rhône, Saxon et Sal-

van passent une journée de 

réflexion et de prière à l’Ab-

baye. Ils assistent à l’office 

du milieu du jour, puis après 

le dîner leur responsable 

M. Pierre-Yves Albrecht nous 

explique comment ils vien-

nent en aide aux personnes, 

jeunes surtout, victimes de la 

drogue ou autres stupéfiants, 

par un soutien spirituel, la 

prière et le chant. Trois fois 

par an le Père-Abbé leur parle 

lors de leur récollection, tour 

à tour à l’Abbaye et à La gîte, 

près de Saxon.

Lundi 22 septembre

La fête de saint Maurice est 

préparée la veille par le chant 

des vêpres à la chapelle de vé-

rolliez avec les sœurs, qui nous 

invitent ensuite à une collation 

dans la Maison de la famille.

Le 22, la messe pontificale 

est présidée par Mgr Martin 

Werlen, Abbé d’Einsiedeln. 

Dans son homélie, il souligne 

d’abord les liens qui unissent 

nos deux monastères depuis 

plusieurs siècles, puis il déga-

ge de l’exemple des martyrs 

thébains une leçon de force 

Le Père-Maître et les postulants Arlindo et Pascal ont fait découvrir notre 
région au P. Mathieu Sama, prêtre burkinabé venu en Suisse pour complé-
ter sa thèse, mais qui s’est retrouvé ce jour-là au sommet du Grammont, 
à 2172 m d’altitude, sur ce promontoire qui domine le lac Léman.

11

Au terme de la messe dominicale à la paroisse de Bè à Lomé, le prieur Olivier Roduit pose pour la photo souvenir 
entouré du curé de la paroisse, de sœurs de Saint-Augustin et de paroissiens.
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Lundi 18 août

Invité par les Sœurs de Saint-

Augustin à visiter leur mis-

sion, le Prieur Olivier Roduit 

s’envole pour le Togo, où il 

restera trois semaines. Il sé-

journera quelques jours dans 

la nouvelle maison récem-

ment agrandie de Kpalimé 

pour participer à la profes-

sion perpétuelle de sœur 

Eve-Liliane. Les routes à l’in-

térieur du pays ayant été cou-

pées en raison d’inondations, 

il a dû renoncer à un voyage 

vers le nord et demeurer à la 

capitale Lomé. Il y a visité les 

œuvres de la Congrégation 

des Sœurs et participé un 

peu à la vie de l’église locale, 

assistant à la sépulture d’un 

prêtre et à une profession 

chez les sœurs franciscaines, 

rencontrant des évêques, des 

prêtres et des religieuses. Il a 

été impressionné d’avoir été 

appelé à présider la messe 

dominicale dans une paroisse 

de Lomé : deux heures de cé-

lébration haute en couleurs.

Visiteurs et pèlerins

Durant l’été, les visiteurs af-

fluent, en touristes ou en pèle-

rins : sans oublier les cantons 

suisses, france, Allemagne, 

Italie, Etats-Unis, Japon, Bré-

sil, etc., on ne compte plus les 

pays d’où ils arrivent, en ce 

temps d’unification de la pla-

nète. Les gens qui viennent 

d’ailleurs sentent plus que 

les « habitués » le sacré de ces 

lieux du martyre où a été ins-

tituée la louange perpétuelle. 

Les pierres parlent d’elles-mê-

mes, et il est facile à ceux qui 

sont chargés d’accompagner 

les visiteurs (actuellement 

surtout des laïcs, mais c’est un 

apostolat auquel le Père-Abbé 

se dévoue fréquemment) de 

donner des explications dans 

un éclairage chrétien.

Jeudi 21 août

Comme s’ils étaient pris d’un 

soudain amour de l’étude, les 

collégiens arrivent en classe 

déjà le 21 août — car c’est 
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officiellement à la fin septem-

bre ; les fidèles manifesteront 

alors leur reconnaissance à 

leur ancien curé.

Mercredi 17 septembre

Un jeune prêtre africain, du 

Burkina faso, l’abbé Mathieu 

Sama, rentre aujourd’hui 

dans son pays natal après un 

séjour de deux mois, au cours 

duquel il a travaillé à une 

thèse de théologie morale. Il 

en a profité pour élargir sa 

bibliographie et rencontrer 

plusieurs professeurs ensei-

gnant en Suisse. Son évêque 

nous écrira quelques semai-

nes plus tard pour nous re-

mercier chaleureusement, et 

lui-même en fera autant en 

décembre.

Jeudi 18 septembre

Une vingtaine de moniteurs 

et monitrices des maisons 

d’accueil des toxicomanes des 

Rives du Rhône, Saxon et Sal-

van passent une journée de 

réflexion et de prière à l’Ab-

baye. Ils assistent à l’office 

du milieu du jour, puis après 

le dîner leur responsable 

M. Pierre-Yves Albrecht nous 

explique comment ils vien-

nent en aide aux personnes, 

jeunes surtout, victimes de la 

drogue ou autres stupéfiants, 

par un soutien spirituel, la 

prière et le chant. Trois fois 

par an le Père-Abbé leur parle 

lors de leur récollection, tour 

à tour à l’Abbaye et à La gîte, 

près de Saxon.

Lundi 22 septembre

La fête de saint Maurice est 

préparée la veille par le chant 

des vêpres à la chapelle de vé-

rolliez avec les sœurs, qui nous 

invitent ensuite à une collation 

dans la Maison de la famille.

Le 22, la messe pontificale 

est présidée par Mgr Martin 

Werlen, Abbé d’Einsiedeln. 

Dans son homélie, il souligne 

d’abord les liens qui unissent 

nos deux monastères depuis 

plusieurs siècles, puis il déga-

ge de l’exemple des martyrs 

thébains une leçon de force 

Le Père-Maître et les postulants Arlindo et Pascal ont fait découvrir notre 
région au P. Mathieu Sama, prêtre burkinabé venu en Suisse pour complé-
ter sa thèse, mais qui s’est retrouvé ce jour-là au sommet du Grammont, 
à 2172 m d’altitude, sur ce promontoire qui domine le lac Léman.
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Lundi 18 août

Invité par les Sœurs de Saint-

Augustin à visiter leur mis-

sion, le Prieur Olivier Roduit 

s’envole pour le Togo, où il 

restera trois semaines. Il sé-

journera quelques jours dans 

la nouvelle maison récem-

ment agrandie de Kpalimé 

pour participer à la profes-

sion perpétuelle de sœur 

Eve-Liliane. Les routes à l’in-

térieur du pays ayant été cou-

pées en raison d’inondations, 

il a dû renoncer à un voyage 

vers le nord et demeurer à la 

capitale Lomé. Il y a visité les 

œuvres de la Congrégation 

des Sœurs et participé un 

peu à la vie de l’église locale, 

assistant à la sépulture d’un 

prêtre et à une profession 

chez les sœurs franciscaines, 

rencontrant des évêques, des 

prêtres et des religieuses. Il a 

été impressionné d’avoir été 

appelé à présider la messe 

dominicale dans une paroisse 

de Lomé : deux heures de cé-

lébration haute en couleurs.

Visiteurs et pèlerins

Durant l’été, les visiteurs af-

fluent, en touristes ou en pèle-

rins : sans oublier les cantons 

suisses, france, Allemagne, 

Italie, Etats-Unis, Japon, Bré-

sil, etc., on ne compte plus les 

pays d’où ils arrivent, en ce 

temps d’unification de la pla-

nète. Les gens qui viennent 

d’ailleurs sentent plus que 

les « habitués » le sacré de ces 

lieux du martyre où a été ins-

tituée la louange perpétuelle. 

Les pierres parlent d’elles-mê-

mes, et il est facile à ceux qui 

sont chargés d’accompagner 

les visiteurs (actuellement 

surtout des laïcs, mais c’est un 

apostolat auquel le Père-Abbé 

se dévoue fréquemment) de 

donner des explications dans 

un éclairage chrétien.

Jeudi 21 août

Comme s’ils étaient pris d’un 

soudain amour de l’étude, les 

collégiens arrivent en classe 

déjà le 21 août — car c’est 

Au terme de la messe dominicale à la paroisse de Bè à Lomé, le prieur Olivier Roduit pose pour la photo souvenir 
entouré du curé de la paroisse, de sœurs de Saint-Augustin et de paroissiens.
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et de patience : sans aller 

jusqu’au martyre, nous avons 

dans le quotidien amplement 

l’occasion de mourir à nous-

mêmes et de témoigner d’une 

force d’âme qui peut aller très 

loin, en particulier lorsque 

nous sommes l’objet de l’in-

compréhension ou du rejet 

des autres. « La vie peut être 

vraiment dure, mais comme 

le dit le pape Jean xxIII, ‘Dieu 

sait que je suis là, et ça me 

suffit’ » conclut-il. Le temps 

était maussade le matin, mais 

le soleil commence à luire 

pour la procession des reli-

ques dans la ville. Après un 

repas qui permet de rencon-

trer de très nombreux invités, 

la journée s’achève par le bel 

office des vêpres qui intègre 

le récit de la Passion des Mar-

tyrs par saint Eucher.

Dimanche 5 octobre

Le CRPL célèbre aujourd’hui 

tout à la fois le 10e anniver-

saire de son installation à la 

Pelouse/Bex dans la maison 

mère des Sœurs de Saint 

Maurice, le 10e anniversaire 

du CHOLIRO (Chœur liturgi-

que romand), trois départs et 

deux arrivées. Après la messe 

radiodiffusée, a lieu dans le 

cloître le vernissage d’une ex-

position de toiles originales.

L’après-midi, le CHOLIRO, 

sous la direction de notre 

confrère Jean Scarcella, don-

ne un remarquable concert à 

la basilique, avec deux canta-

tes : la Cantate en forme de co-

lombe tout d’abord, une com-

position liturgique d’Etienne 

Daniel, célèbre l’Esprit Saint 

à l’œuvre dans toute la créa-

tion, de la genèse à l’Apoca-

lypse ; puis la Cantate des 

Vivants, sur une musique de 

Henri Dumas, chante la gloi-

re du verbe incarné dans le 

texte poétique très évocateur 

d’une moniale cistercienne, 

Marie-Pierre faure.

Vendredi 10 octobre

Ce soir jusqu’à dimanche, 

une récollection communau-

taire marque un temps d’ar-

rêt bienvenu au milieu de 

l’activité ; un texte du Père Ti-

mothy Radcliffe, o.p., est pro-

posé à notre réflexion : La vie 

religieuse a-t-elle un avenir ? 

Un texte tonique dont voici 

un passage encourageant : 

« Comme religieux, nous tra-

versons peut-être un moment 

où nous avons des doutes sur 

notre avenir, mais toute l’hu-

manité doit affronter une gra-

ve crise d’espérance… Dans ce 

contexte, la vie religieuse est 

appelée à être un signe d’es-

pérance. notre drôle de vie 

avec ses vœux est et doit être 

un signe d’espoir pour l’hu-

manité. nous sommes espoir 

parce que nous avons une 

vocation. Cette vocation nous 

appelle à entrer en commu-

nauté et nous envoie en mis-

sion. » Des paroles que nous 

devrions méditer souvent.

Vendredi 24 octobre

Le Chapitre général d’oc-

tobre, après le message du 

Père-Abbé, nous donne l’occa-

sion d’une réflexion sur l’an-

née saint Paul : frère Marcel 

Durrer, ofm, qui depuis de 

longues années approfondit 

la Bible, nous donne un bel 

exposé sur la première lettre 

aux Corinthiens, montrant 

l’importance d’une connais-

sance historique, littéraire 

et critique en vue d’une ap-

propriation personnelle et 

contemplative. Des questions 

sur les orientations d’avenir 

sont ensuite discutées ; sont 

communiquées aussi des in-

formations sur les travaux à 

venir pour la construction de 

la couverture du Martolet.

Chne J.-B. Simon-Vermot

1514

La fête de la Saint-Maurice, toujours haute en couleurs, a été présidée cette année par Mgr Martin Werlen, osb, 
Abbé d’Einsiedeln. Il était entouré du Cardinal Henri Schwery, de Mgr Norbert Brunner, de Mgr André Lacrampe, 
archevêque de Besançon, de Mgr Joseph Roduit et de nombreux prêtres. Les nombreux pèlerins au premier rang 
desquels se trouvaient nos autorités ont participé à la procession ouverte par la fanfare l’Agaunoise. L’apéritif 
servi sur la Place du Parvis a permis à tous de sympathiser. Reportage photographique de M. Alexandre Schafer.
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